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                        Introduction
                    
                

                
                    Afin de dévoiler les réalisations
                        humaines, nous avons choisi deux cents textes brefs obéissant à des critères
                        spécifiques. Telle péripétie ou tendance, telle nation ou personne a-t-elle
                        déclenché un « effet domino » ? Fait-elle partie des informations qu’un
                        lecteur occasionnel, en parcourant ce livre, voudrait trouver rapidement ?
                        Les épisodes qui y sont relatés résultent d’une double réflexion : inscrits,
                        d’une part, dans la conscience collective (peut-être sans que la plupart des
                        gens en connaissent les raisons – Ivan IV de Russie était-il aussi terrible
                        qu’on le dit ?), ils expliquent, d’autre part, l’enchaînement des événements
                        jusqu’à l’époque actuelle.

                     

                    D’âpres discussions s’en sont suivies de part et d’autre de
                        l’Atlantique sur les raisons qui ont motivé nos choix. Même si certains
                        textes abordent le mode de propagation des idées, la plupart sont le fruit
                        de rencontres interculturelles, principalement sur le plan militaire ou
                        commercial – voire les deux. Nous nous sommes également employés à émailler
                        des récits lapidaires de massacres de thématiques sous-jacentes plus
                        positives.

                    Chacun des
                        thèmes traités ici pourrait faire l’objet d’un ouvrage dédié, mais ce livre
                        est un bon outil de base pour ceux que l’histoire intéresse. Nous avons été
                        amenés à écarter de nombreux sujets de prédilection tels que Sabbataï Tsevi,
                        la cité perdue du Zimbabwe, la guerre franco-prussienne, la prohibition ou
                        l’invention du roman. Plus l’ouvrage s’approche de notre époque actuelle,
                        plus il devient eurocentrique. La raison en est toute simple : la trame du
                        récit des cinq cents dernières années se fonde sur l’histoire d’Européens
                        qui, après s’être approprié de nombreux lieux, sont invités à les quitter.

                      



                    Cette publication n’a pas d’autre ambition que de vous offrir
                        un point de départ. Nous espérons qu’elle sera suffisamment complète pour
                        avoir une utilité dans votre vie quotidienne, étancher votre soif de
                        connaissances et vous donner envie d’en apprendre davantage.

                      



                    Tat Wood et Dorothy Ail

                

            

        
    
        
            
            
            
                
                    Lucy et ses semblables
                
            

            
                Fossile de l’espèce Australopithecus afarensis, Lucy compte parmi les squelettes les plus
                    célèbres jamais trouvés. Découverte en Éthiopie en 1974, elle date d’environ 3,2
                    millions d’années. Il s’agit d’un hominidé se tenant droit et capable de marcher
                    sur ses deux pieds.

                 

                L’histoire de l’évolution humaine se déroule en amont et en aval de
                    ce point de référence. Les hominidés forment un groupe taxinomique auquel
                    appartiennent les humains et leurs plus proches parents, les grands singes
                    – gorilles, chimpanzés, orangs-outangs. Les bonobos font l’objet d’une
                    controverse, à savoir qu’ils seraient plus proches de Lucy que des humains
                    modernes ; jusqu’à récemment, à l’échelle de l’évolution, les hominidés
                    partageaient un ancêtre commun et se sont différenciés il y a peut-être environ
                    6 millions d’années. Les australopithèques semblent avoir été les premiers
                    hominidés à se redresser et à adopter la marche bipède voici environ 4 millions
                    d’années. Leur cerveau est plus petit que celui des singes modernes et leur
                    extinction remonte à 2 millions d’années. Toutefois, ils sont capables de
                    fabriquer des outils et sont à l’origine de l’évolution du genre Homo – qui englobe les humains modernes.

                
                    
                

                
                    [image: image]
                    Crâne de Madame Ples, fossile d’australopithèque le plus
                        complet découvert à ce jour.

                
            

            
            
    Outils, arts et croyances
Bien que de nombreux animaux soient passés maîtres dans l’art de manipuler des objets comme des brindilles qu’ils utilisent pour attraper la nourriture nichée dans des endroits inaccessibles, les humains constituent l’exemple le plus évident de ce que les psychologues appellent « la théorie de l’esprit ». L’art primitif prouve qu’il est aussi ancien que l’humanité – représentations d’individus et d’événements et les manifestations physiques de processus mentaux, réalisées pour être reconnaissables par les autres, s’accompagnant d’autres aptitudes notoires.
 
La première est la capacité d’un individu à imaginer ce que va faire son voisin. La communication verbale peut dépasser les frontières de l’information et des ordres pour se muer en narration et en tentatives de deviner les réactions d’autrui : les régions concernées du cerveau se développent rapidement dans ce même laps de temps (certains ont suggéré que la propension des gens à colporter des rumeurs marque la naissance de la civilisation). La deuxième porte sur l’habilité à relayer des notions complexes et abstraites, notamment des plans de chasse ou de futurs projets, autant d’éléments invisibles à l’œil nu. Troisième corollaire, la prise de conscience que ces aptitudes prennent fin avec la mort : il est surprenant de voir que des humains sont enterrés très tôt avec des objets personnels.

[image: image]La Vénus de Willendorf date d’environ 26 000 ans av. J.-C. et fait partie des exemples les plus célèbres de sculpture préhistorique.


        
            
            
                
                    Les migrations hors d’Afrique
                
            

            
                Le genre Homo se
                    caractérise par un crâne plus volumineux, mieux adapté à la survie ; son
                    évolution s’est produite en Afrique il y a un peu moins de 2,5 millions
                    d’années. Quant à ses prédécesseurs, les australopithèques, ils disparaissent
                    peu après. Mary et Louis Leakey doivent leur célébrité à leur découverte en
                    Tanzanie, dans les gorges d’Olduvai, du site de l’Homo
                    habilis. Il s’agit d’un bipède s’apparentant à un petit singe et habile dans
                    l’art de confectionner des outils en pierre (d’où son nom). Par la suite, les
                    hominidés deviennent plus grands, plus forts et anthropomorphes.

                 

                Les fossiles montrent que les hominidés quittent l’Afrique pour se
                    disperser en Europe et en Asie, au cours de nombreuses vagues débutant il y a 2
                    millions d’années environ (des doutes persistent quant au nombre d’espèces
                    impliquées et, pour certaines d’entre elles, quant à leur date d’extinction). Au
                    cours des millions d’années suivantes, ils semblent avoir développé la
                    vocalisation, les groupes sociaux chasseurs-cueilleurs et l’utilisation du feu.
                    Selon le consensus scientifique actuel, étayé par des études de l’ADN, l’homme
                    moderne est apparu en Afrique il y a 200 000 ans avant de se disperser,
                    remplaçant ou assimilant par des croisements les espèces d’hominidés déjà
                    présentes.

                
                    
                

                 

                
                    [image: image]
                    Cette carte illustre la dispersion des Homo
                            sapiens modernes hors d’Afrique et indique les dates approximatives
                        d’arrivée sur chaque continent. Il est à noter que, bien avant eux, d’autres
                        espèces d’hominidés ont entrepris des périples analogues.

                
            

        
    L’homme de Néandertal
L’homme de Néandertal, représentant fossile de l’espèce Homo neanderthalensis, est découvert en 1857 en Allemagne dans la vallée de Néander. Du fait de ses fortes ressemblances avec les humains modernes et de sa prédominance en Europe, il est le premier hominidé à avoir focalisé toutes les attentions. Il semble s’être installé sur ce continent suite à la première vague migratoire des hominidés hors d’Afrique et pourrait avoir disparu il y a environ 40 000 ans. Entre-temps apparaît l’Homo sapiens : il aurait quitté l’Afrique voici 60 000 ans et pourrait avoir joué un rôle important dans l’extinction des Néandertaliens. À ce jour, les recherches génétiques d’éventuels croisements ne sont toujours pas concluantes.
 
Jusqu’alors, les scientifiques avaient supposé que l’homme de Néandertal était un être dénué d’intelligence et incapable de se tenir droit, en grande partie parce que l’un des premiers squelettes découverts avait de l’arthrite. Des découvertes plus récentes ont révélé sa puissance physique ; en outre, de plus en plus d’éléments attestent de sa capacité cérébrale importante et de son aptitude à un raisonnement abstrait. Il a également la capacité physique de parler, même si elle reste limitée. Il sait fabriquer des outils en silex sophistiqués et se plie à des rites religieux, comme l’atteste la découverte de nombreux sites funéraires.

[image: image]
Les âges glaciaires
Le pléistocène débute il y a 2,58 millions d’années. Il connaît plusieurs phases, pendant lesquelles on assiste à une baisse spectaculaire des températures moyennes terrestres et à l’étendue des calottes polaires vers les tropiques. Ces périodes sont regroupées sous quatre grands âges glaciaires marqués par des températures froides et une épaisse couche de glace continentale (équivalente, à certaines époques, à un tiers de la surface terrestre), entrecoupés par des périodes interglaciaires de dix à quinze mille ans.
 
Les populations nomades trouvent refuge dans des grottes ; elles ont recours au feu, à des armes et au langage pour chasser dans la toundra. Les besoins en surfaces fourragères de leurs proies ne cessant d’augmenter, les humains sont contraints, pour continuer à les chasser, de se disperser largement sur les continents. La baisse du niveau des mers ouvre des voies de passage terrestres à l’emplacement des océans actuels ; ainsi, il est à noter que les Amériques ont été peuplées par des humains se disséminant à partir de la Mongolie ; quant aux chevaux, ils ont évolué en Amérique, mais ont migré vers l’est avant de s’éteindre dans leur pays natal. Même si on note un refroidissement climatique vers 1 300 av. J.-C., d’une durée d’environ cinq cents ans, la dernière glaciation importante a pris fin il y a 10 mille ans.
[image: image]
L’Océanie
À l’époque des premières espèces d’hominidés, les îles du Pacifique sont inhabitées. Puis, grâce à l’apparition de ponts terrestres à l’époque glaciaire, les humains modernes s’établissent aux Philippines, en Australasie et dans les autres régions du monde vers -40 000 ans au plus tard (longtemps après les tout premiers bateaux connus). La Polynésie orientale aurait été colonisée par des marins sud-américains ayant suivi le courant de Humboldt. On assiste au développement d’une agriculture avancée en guise de complément à la pêche.
 
Les milliers d’îles séparées par d’immenses golfes océaniques ont fait l’objet d’une colonisation inégale. Certaines d’entre elles, notamment Hawaï et l’île de Pâques, sont restées inhabitées jusqu’au milieu du premier millénaire après Jésus-Christ. Un tel isolement a donné naissance à une formidable diversité linguistique. Il n’existe pas seulement des centaines de langues différentes, mais aussi plusieurs familles linguistiques distinctes (dans des civilisations ne connaissant pas l’écriture, la tradition orale connaît un très grand essor). Les philologues sont en mesure de retracer les changements linguistiques : pour ce faire, ils datent le peuplement de chaque île et suivent l’ascension et la chute d’empires mouvants, régis par de puissants chefs religieux et divers systèmes de classes.
[image: image]Ce moulage en plâtre d’un Maori Arawi met en évidence les motifs tribaux détaillés de tatouages. La Nouvelle-Zélande fait partie des dernières régions d’Océanie à avoir été peuplées par l’homme voici huit cents ans.

L’expansion néolithique
À la fin du dernier âge glaciaire, l’humanité entre dans une ère marquée par une complexification technologique croissante. Pour des raisons qui donnent toujours lieu à débat, de nombreux grands mammifères chassés par les humains disparaissent, favorisant le développement de nouvelles sources de nourriture. La fabrication de pain est bien antérieure à cette période, mais les habitants de Mésopotamie se lancent dorénavant dans la culture de céréales sauvages et de légumineuses. Au cours des millénaires, les chiens sont domestiqués ; quant à la domestication des chèvres, moutons, chevaux, chameaux et, surtout, des vaches, elle ouvre la voie à l’élevage nomade.
 
Vers 5 000 av. J.-C., l’élevage du bétail est ancré dans la vie sociale ; ainsi on assiste à un abandon généralisé de la chasse et de la cueillette en faveur de modes de vie sédentaires. On crée de plus en plus d’objets en poterie très utiles et on voit apparaître des édifices permanents en briques de boue. Ces technologies dépassent les frontières du Moyen-Orient pour s’étendre dans tout l’Ancien Monde. En revanche, dans les Amériques, l’agriculture se développe de façon indépendante et le lama est le seul animal à être domestiqué. Avec l’arrivée du bronze, la pierre est moins présente dans la fabrication d’outils mais prédomine dans la construction de bâtiments.
[image: image]

        
            
            
                
                    Le bronze et le fer
                
            

            
                Tout premier alliage travaillé par
                    l’homme, le bronze est composé de cuivre et d’étain, ce qui nécessite de
                    procéder à des échanges commerciaux avec des régions éloignées productrices de
                    minerais. Auparavant, l’or et le cuivre étaient fondus, en grande partie à des
                    fins décoratives ; mais, on a découvert que les outils et les armes en bronze
                    ont une durée de vie et des performances supérieures à la pierre. À compter de
                    3 500 av. J.-C. environ, leur utilisation s’étend depuis la Mésopotamie,
                    permettant à différentes cultures de perfectionner leurs recettes et techniques.
                    Il semblerait que la découverte ultérieure de techniques analogues dans les
                    Amériques se soit effectuée indépendamment de cette évolution.

                Outils et épées survivent à leurs propriétaires, il devient possible
                    d’en hériter, mais aussi de se les faire voler. Parallèlement au développement
                    des villes se créent des armées professionnelles. Les champs sont labourés et
                    hersés ; les techniques plus anciennes utilisant l’argile et la cire trouvent de
                    nouvelles applications dans la fonte des métaux. Jusqu’ici, les expériences
                    réalisées avec le minerai de fer donnaient un métal cassant et corrodant. Vers
                    610 av. J.-C., les changements climatiques entraînent des migrations massives,
                    il devient plus facile d’extraire le minerai de fer en Europe que d’importer
                    l’étain. Dans d’autres pays, notamment au Japon et en Afrique du Sud l’arrivée du
                    bronze et du fer est quasi simultanée.
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